BULLETIN DE REINFORMATION DU JEUDI 17 NOVEMBRE 2011 
(Extraits) 

Grands sujets 
La Ligue arabe intensifie sa pression sur la Syrie 
Alors qu’elle devait suspendre Damas dès hier, conformément au vote de samedi dernier, la Ligue arabe a laissé au régime de Bachar‑al‑Assad un sursis de trois jours, lui intimant « d’arrêter la répression sanglante », faute de quoi cette suspension deviendrait effective. La Syrie semble donc de plus en plus isolée au sein du monde arabe, qui lui reproche de n’avoir pas mis en œuvre les réformes et les gestes de pacification qu’elle avait promis. 
Pourquoi la Syrie n’a‑t‑elle pas appliqué le plan de paix élaboré par la Ligue arabe ? 
En réalité, ce plan de paix n’avait aucune chance d’aboutir. Rejeté d’emblée par l’opposition syrienne, qui refusait tout dialogue avec le régime, il n’était plus pour Damas qu’une occasion de jouer la montre tout en conservant des contacts à l’étranger. En réalité, le régime syrien semble perdu : tantôt répressif et violent, tantôt ouvert à la réforme et au dialogue, il hésite sans cesse entre deux lignes opposées. Dans le fond, Bachar‑al‑Assad sait très bien qu’il devra faire des concessions, mais il craint trop d’être renversé pour oser faire le premier pas.
La Syrie est‑elle aujourd’hui totalement isolée ? 
Pas encore : Damas peut toujours compter sur le soutien de l’Iran et, dans une moindre mesure, de la Chine et de la Russie. Mais même au sein de la Ligue arabe, la Syrie conserve quelques alliés : le Liban et le Yémen ont voté contre sa suspension, tandis que l’Algérie conserve avec elle de bons rapports. 

Dans le fond, bien peu de monde souhaite réellement la chute de Bachar‑al‑Assad ; une guerre civile, ou le triomphe des islamistes, qui pourraient suivre, terrorisent l’ensemble de ses voisins, Israel, Iran, Turquie. Quant aux membes de la Ligue arabe, ils sont en réalité partagés entre la soumission à Washington et la crainte d’une nouvelle vague démocratique dans la région. Une ambiguïté dont la Syrie pourra peut‑être profiter. 

Révélations sur les frasques de DSK, 
avant l'affaire du Sofitel 
C'est un article du nouvel observateur intitulé "De Lille à Washington... L'insoutenable légèreté de Dominique" à paraître aujourd'hui, que l'on apprend plusieurs révélations. Elle sont en partie liées au jeune entrepreneur lensois, Fabrice Paszkowski, mis en examen pour proxénétisme suite à l'affaire du Carlton. 
Nous avons donc de nouvelles révélations sur un voyage en Indonésie de DSK et François Mitterrand ? 
L'article, publié sur le site du nouvel observateur, précise, je cite : « Devant ses amis francs‑maçons du Nord, Fabrice Paszkowski est si fier de son amitié avec DSK. Il parle de ses incroyables anecdotes, comme ce voyage en Indonésie, où Dominique Strauss‑Kahn et François Mitterrand se seraient vu offrir les services de douces jeunes femmes et — contrairement à Lionel Jospin — en auraient bien profité ». Fin de cette citation, à faire pâlir le marquis de Sade. 
Quels étaient les échanges entre DSK et Fabrice Paszkowski ? 
L'article évoque également, à propos du jeune entrepreneur, je cite : « Des appels et des SMS qu’il reçoit, même du bout du monde, au gré des missions de l’économiste ». Dans un  de leurs échanges, découverts par les enquêteurs dans la mémoire d’un téléphone, Strauss‑Kahn aurait demandé, je cite : « Veux‑tu venir découvrir une magnifique boîte coquine à Madrid avec moi (et du matériel) ?». Fin de citation. 
L'article donne‑t‑il plus de précisions sur les faits concrets ? 

Oui, une des jeunes filles impliquées dans ces relations déclare à propos de Fabrice Paszkowski, je cite : « Il m’a dit qu’il était un ami de DSK, qu’il avait prévu d’organiser une soirée dans un hôtel à Paris et qu’il fallait être très discret… » puis elle ajoute : « Il m’a expliqué que l’on devait être quatre filles, et que chacune aurait une relation sexuelle avec DSK ». Dans la suite avec buffet et piscine au dernier étage, la jeune fille serait repartie à 23 heures, avec 900 euros en poche, et elle précise aux enqueteurs, je cite : « DSK est resté seul avec les trois autres filles ». Fin de citation. 
Brèves françaises 
Une étude internationale démontre que les Français travaillent beaucoup 
Oui, cette étude réalisée par Regus conteste sensiblement le discours officiel de beaucoup de nos politiciens. Contrairement à ce que nos oligarques affirment depuis plus de dix ans, l'on travaille bien plus en France que dans beaucoup de pays étrangers... à tel point qu'au niveau mondial, le profil type du travailleur intensif correspond à un homme français issu d'une PME. Il faut dire que 60 % des salariés de nos petites entreprises travaillent plus de 9 heures par jour. Et la majorité d'entre eux rapporte du travail à achever le soir, à leur domicile, trois fois par semaine. De quoi relativiser la portée du sempiternel débat sur les 35 heures ! 
Brèves internationales 
Les Serbes du Kosovo recevront prochainement une aide humanitaire russe 
La Russie est sur le point d'envoyer des dizaines de tonnes d'aide humanitaire aux populations Serbes du Kosovo. Aujourd'hui même, un premier avion contenant trente‑cinq tonnes de vivres est attendu dans la ville serbe de Nis, selon l'ambassade de Russie à Belgrade. Il sera suivi d'un appareil contenant des médicaments. La Russie soutient la Serbie dans sa non‑reconnaissance de l'état du Kosovo, que soutient l'OTAN. Le nord du Kosovo est en effet sous tension depuis cet été, car cerné par les autorités de Pristina. Selon les sources diplomatiques russes et serbes, plus de 20.000 Serbes du Kosovo ont demandé la nationalité russe, pour être davantage protégés des Albanais du Kosovo et des missions de l'OTAN. L'ambassadeur de Russie auprès de l'Otan, Dmitri Rogozine, a estimé hier que Moscou devrait "considérer les Serbes du Kosovo comme nos frères". Fin de citation. 
La France convoque l’ambassadeur israélien suite à un raid sur Gaza 
Dans la nuit de dimanche à lundi, un bombardement de l’aviation israélienne sur Gaza a frappé le domicile du consul de France. Ce dernier a été blessé, ainsi que sa fille de 13 ans. L’attaque a également provoqué une fausse couche de sa femme, enceinte de deux mois. L’ambassadeur israélien a donc été convoqué hier au Ministère des Affaires étrangères, où il lui a été rappelé la nécessité « de prévenir toute atteinte aux civils de même qu'à la présence française à Gaza ». Cet incident diplomatique survient alors que l’Etat hébreu a annoncé la reprise de la colonisation en Cisjordanie et intensifie ses raids sur Gaza, suite à l’admission de la Palestine à l’UNESCO. 
Benetton retire la publicité qui scandalisait les chrétiens 
Pour sa nouvelle campagne publicitaire « Unhate », le groupe italien avait publié une série de photomontages montrant les grands de ce monde en train de s’embrasser sur les lèvres. L’un d’eux représentait le pape Benoît XVI embrassant l’imam égyptien  Ahmed el Tayyeb. Cette image avait déclenché l’indignation des instances catholiques et du Vatican, qui dénonçait, je cite : « Une provocation inacceptable ». La firme de mode a tenté dans un premier temps de se justifier en évoquant « une touche d'espérance ironique et de provocation constructive ». Mais, face aux protestations grandissantes des catholiques italiens, Benetton a finalement préféré retirer le montage controversé. 

Le chiffre du jour 
C'est 22 
22 % c'est l'augmentation de la taxe foncière entre l'an 2000 et l'an 2005, soit trois fois l'inflation sur la même période. Les taxes foncières n'ont en effet cessé d'augmenter depuis 5 ans, et c'est à Paris que la hausse a été la plus forte (+72 %). Alors que Rennes subit une augmentation de 35 %, en moyenne, Bordeaux, Angers, Orléans et Nîmes subissent une faible augmentation. La taxe foncière est calculée sur la valeur locative des propriétés baties, sur laquelle sont perçues des parts régionale, départementale, municipale voire pour les communautés de communes. Or, les cotisations régionales et départementales pour la taxe ont flambé de presque 30 % en 5 ans, et celles du bloc communal de près de 20 %. Les transferts de compétence de l'Etat aux collectivités territoriales est une des causes de la hausse de cet  impôt qui finance les communes. Tout comme la suppression de la taxe professionnelle. 
La phrase du jour 
Nous la devons à Jean‑Pierre Chevènement... 
L'ancien ministre socialo‑souverainiste a réagi au pseudo‑« mariage homosexuel » célébré récemment dans le Sud‑Ouest, je cite : « Il faut toujours se placer du point de vue de l'intérêt de l'enfant. Je ne pense pas que cela soit une avancée ». Il a précisé : « La gauche en finit par oublier les préoccupations des couches populaires, les problèmes de chomage, de logement, d'école, de sécurité ». De quoi faire bondir le mouvement des Jeunes socialistes dont — rappelons‑le — deux des trois propositions phares sont le mariage des homosexuels entre eux et leur accession à l'adoption. Qu'ils se rassurent, Chevènement a tout de même conclu par un gage de bonne volonté envers le politiquement correct — je cite : « Je suis naturellement ouvert à toutes les nouveautés ». 
La deuxième phrase du jour 
Est de Marine Le Pen 
Interpellée au sujet des manifestations de jeunes catholiques à Rennes suite à une pièce de théatre jugée christianophobe, Marine Le Pen a défendu les manifestants, au motif qu'il s'agit d'un droit garanti par la loi française. Et la candidate frontiste d'ajouter « On a encore le droit en France d'être catholique ?». 
A ce propos, un mot de la pièce de théâtre Golgota Picnic à Toulouse : l'archevêque dénonce un "outrage à la foi" 
La pièce de théâtre "Golgota Picnic" de Rodrigo Garcia, qui sera jouée en décembre à Paris, est jouée depuis hier à Toulouse, et suscite déja la mobilisation des catholiques. Rappelons que sur son site Internet, le Théâtre du Rond‑Point (à Paris) affirmait "Golgota Picnic met en scène une crucifixion tragique et trash. L’artiste démontre [...] que l'iconographie chrétienne est pour lui l’image même de la terreur et de la barbarie". C'est alors que monseigneur Le Gall, archevêque de Toulouse, s’est intérrogé dans un communiqué sur la légitimité d’un tel spectacle, et a dénoncé, je cite : « Un outrage à la foi ». L'archevêque a dans le même temps dénoncé les pressions ou l'usage de la violence par les chrétiens, même lorsqu'ils se sentent salis. Violences qui ont été exclues du rassemblement des membres de l'association Civitas, qui se sont réunis hier avant le spectacle, pour chanter et prier. 
La bonne nouvelle du jour 
La bonne nouvelle du jour est tant musicale que liturgique. A l'occasion de la solennité de Saint Eugène, la schola sainte Cécile, dirigée par Henri de Villiers, interprétera la messe du sacré de Louis XVI de François Giroust ainsi qu'un grand motet de Michel‑Richard de Lalande. Rendez‑vous dimanche 20 novembre a 11 h en l'église saint Eugène, rue du conservatoire dans le 9e arrondissement de Paris. Vive la musique baroque, vive la musique liturgique française ! 
